
Vie de l'Association 
Le Gro!4{H de RIjù:.ûtm.sW' lt1 Pr08rtlJnmL! J~ Malhlnwliql4'..f au 
.Co{/ègelapp.J1 poifois "après é'VAPM" dofml qu'li .'appUJe Slir , ... 
(JflOlyses fait~s Jan.s UJs divvst!slvaluations EVA PM) 'Lnni~ JOli lro ~'ai1 

av« te dernl~"late.fW /'eItltJgllDnI91l d~ Id gh)mitrie'au collègl!. Vous 
pat.41'1'4 rt!:rro&lv~, /rs textu fJ1"êNdrnlS dans les BuJl~tillS ci-dc.$sQU.f : 

• C~SlJll~ du rwmbr., - Calcul n"'Mriqlle {n' 387}. 
• Constructwns giomltnques(n' J9()). 
• CalcullittimJ ln· 395) . 
.. Longwuc ~ ain . ~'oIIJIM (,.,11 4021-
• Prr>portionMli,i.joncIf()n.f ll:nloi~~ et a.fJin~s (nt) 407). 

Géométrie 
dans l'espace 

Groupe de Réflexion 
sur les Programmes de Collège 

" A l'école élimt!ntaire. lt-s activités géométn'qu~s doivenl COIICQU· 

rir, ail même titre que d'amr.s (par exemple les Mti,·itls physiql<'s el 
sponives) à la construction de l'espace chez l'enfanl.( .. . ) 

Cest dOliC IIne pédagogie de l'activilé qui permet à l'enfam de se 
ronsritu~r un champ d'expériences sur kqI4d peut se construiu la géo­
métrie. C'tst pourquoi l~s act;v;/ü dQivent ;trt conslruite.5. tout au 
moins dans un premitr temps. à panir d 'objtlS physiques de l'espace. 
r ... ) Peu à ptu on amène [~S élè\'es. grâce à dt lIombreuus activités S,~r 
as objets plt)'siques. d chaflger d'angle de vue, c'est-à-dire à I.s consi­
dérer de façon plus géomilrique : cr~be . pavé, tétraèdre . .. puis, s; Ott 
s'a/lache aux faCI!.3 : parallélogramme, rectallgle, triang/e, .. enfin si 
J'on s'attache lUU ar~tes : stgmenl, sommel, miUtu .. . .. 

Ecole élémentaire -

ComplémenlS nux programmes et aux instructions du 13 mai 1985 : 

ACTlVrŒs GÉOMËTRIQUES 
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Le document dont est extrait le texte ci-dessus concerne les anciens pro­
grammes de l'école tlémenLairt , mais les déman:hes qu'il préconise sont, de 
noue poinl de vue, toujours d'actualilé à ce niveau,Observations, manipula­
tions el élude d'objets physiques sonl aussi primordiales dans l'enseignernem 
de la gtométrie dans l'espace au Collège el au Lycée. 

L'enjeu principal de la géométrie de l'espace est en eHet d'observer puis 
de modéùser le monde environnanl avec ses objets de tailles différentes : les 
objets qu'on tient dans la main [micro-espace], les objets dans lesquels on se 
mcul (la <aile de cl .. , .. par exemple) [meso-espace], el les objets qu'on voit 
de loin (immeubles, tours, planètes ... ,) [macro-espace]. C'est la modélisation 
VIsée qui donne une uni lé à ces différents espace" el le transfen d'une pro­
priété d'un espace dans un autre est un indice que la modélisation a bien élé 

pérée par l'élève. n si donc imponanl de prendre des références au moins 
dans les deux premlers espaces (micro et mesa), les plus famihe" à l'élè· 
ve ; et iJ faul avoir présent à l'esprit que ce ne 50nl pas rorcément les mêmes 
propriélés, ni les mêmes démorches ni les mêmes images meOlaies 4ui sonl 
prégnantes dans ces deux. espaces el do.nntnl du SenS au modèle. 

TI faut aussi être conscient que les activités de l'élève sont fODdamentaJe ~ 

menl différenles suivant que les objets considérés se situe ni dans le plan ou 
dans l'espace, En dimension 1 ou 2, l'élève peut appréhender l'objel représen­
té (le signifié) il travers sa représenlalion (le signifiant) . n assimilera même 
souvent l'objet Dlathématique li sa représentation. Cesl aUI.1 qu'il juger. é,'i­
dentes certaines propriétés qu'on lui demande de démontrer. Par contre, en 
dimension 3, l'élève ne peut appréhender l'objet qu'à lravers les propnélés 
qu'il proJetle ou e"trall de la représontalJQn el, bIen entendu, des manipula­
tions des objels de l'espace physique. Auss i l'appréhension sera largemenl 
fonction du mode de représentation et du Iype d'actiVI tés manipulaloires. 

n ne faul pas non plus oublier que l'élude de l'espace débouche sur des 
problèmes de géontélrie plane et sur des traitements numériques ou algé­
briques. Les situations de l'espace peuvent ausSI servir de suppon li des acti­
Vilés numériques et graphiques. Une lelle inleraclion enlre ces différents 
domaines partiCipe grandement à la modéhsauon souhaitée. C'esl dire l'im­
ponancc des pratiques pédagogiques el de la nature des activités en regard 
des contenus des programmes, Ces conie nus de programmes et leurs com­
mentaires sonl donc ici essentiels. Consid6rons.Jes. 

Les programmes à l'école élémentaire et au collège 

École élémentaire 

BulJatin APMEP If 412· S~tJmb,.OCtobr9 '991 
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Cycle d~. ap p rentissag~s fondamen/Q.ux 

• Approche de que/qI/es solide" (cubes, pa"ts) et quelques figllres 
planes usuelles (carré, rectangle. c l!rcl~) .- r-eproductiotr. de$cription. 

Cycle des approfondis.temenu 

*' A partir d'un Iml'ail sur des so/idts et des surfaces divers (reprodllc­
lion, description. représentation, conslrllction) no/wtl de : 
- face, sommel, arêle : 
- c6ti, segment. milîel~, ligne droit~ , ollgle ; 
. pupendiclIlJ:zire, para/We. 

• Connaissance de quelques objets gtomltriqllts IIsuel. (cube, parllllé· 
lépipède rectallgle, carré, rectallgle, ... ) 

• Reprisemation plane d'objets de l'espace; patron, 

On remarque à travers ces extraits que les conlenus de géom6mc de l'es­
pace précédent ceux de géométrie plane. Cela donne à penser que le.< obJeLS 
de l'espace serve Of de base aux activités de géométrie et de géométrie plane 
en particulier, ce qUI correspond tout à fait à notre point de vue, Mai. il est 
regtettable que ce ne soit pas di t explicitement dans le texte de pré entation 
du programme actuel . Le programme de ['école élémentaire devrait faire 
réfé.rence au texte cité en introduction! 

Collège 

Sixième 

La seule comJX'lence exigible est : .. Fabriquer un paralU/épipède rec· 
tallgl~ d~ dimensio,ts dnnllies ". Mais: il n'est pas précisé cQmmenL. Un tel 
libellé est il la fois riche et pauvre : 
• Riche car il perme, de, réalisations variées à l'aide de patrons, bien sOr, 
mals aus:si sous fonne de squelettes ou par empilement de peti ts cubes ou 
parallélépipèdes (barres de Légol ou, pourquoi pas, avec de la pilte à mode­
ler. Notons que les matéri.ux tiuhsés ont chacun leur spécificité : le papier 
ou le carton meltent l'accent sur les faces. le f.tl de fer sur les arêtes Cl les 
sommcLS ; la pâte El modeler, par exemple, ou divers empiiemenLS d'un même 
nombre de petilS C U~S, meHent en évidence la conservation du volume. 
* Pauvre car, contrairement à l'ouverture attendue en général dans les com~ 
men Laires, ceux-ci ne signalen t que la fabrication de patrons. Oc plu~ SI la 
descnption et la représentauon en perspective du parallélépipède sont mon­
tionnées dan · les commentaire.s t e lles ne figurent pas dans la colonne des 
compétences "igibles, Or, les mêmes comm.ntoU'es affirment : .. L'objectif 

t'sr d'entretenir el dtapprofolldir les acquis de l'école ;Iénle/lfaire : représell~ 
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ter, dit'riti! el COflstrtl;re d~s solides dt l'espace " , Le programme de se 
donne donc pas les moyens de ses objectifs car il esl à craindre, vu les réduc­
tions horaires en Sixième, que les enseignants soient conduits à Iraiter unI­
quement Ce qui est exigible , Ce programme de Sixième apparaîl même en 
retrai t par rapport à celui des approfondissements de l'école élémentaire. 

Clnqu l~m . 

Très peu de changements par rapport au programme antérieur : la des­
cription d'un pnsme ou d'un cyundre n'est pas une compélence exigible; en 
revanche, la f.bricauo. d'un prisme droit dont la base est un parallélogram­
me en devient une. Les commentaires annoncent les mêmes objectifs qu'en 
Sixième, Cl nous faisons aussi les mêmes remarques. 

Quatrième " Troisüme 

Bouleversement complel : l'étude des pyramides et des Cônes passe en 
Quatri~me et celle de la spb~re en Troisième. Or, ce profond changement n. 
s'accompagne d'aucune explication. Nous aurion.s aimé connaître les motiva­
tions des concepteur~ d~s programmes, Les commentaires sont même très 
laconiques : " L'obj,crif est roI/jour.; d'apprendre à voir dans l'espace et de 
cakuler des longueurs, des aires et des voltmles, Ct qui i mpliqlU~ un large 
usage des représentations en perspecliw.' tria fabricaJion de patrons H . Tl est 
par allIeurs inquiétant de consl.ter que la seule compétence exigible à cc 
sUJel est le calcul du volume, ce qui risque, comme nous le signallOIl.'l en 
Ixième, d'être ws réducteur au niveau des pratiques, comple tenu des dimi ­
nutions d'horaire possibles en Quatrième. 

Sign.lons que le tnmsCert des pyramides el cônes en Quatrième eSI cohé­
rent avec celui de la propriél~ de TImlès dans le triangie en géométrie plane. 
L'interaction espace-plan est ici très forte. mais nous aurions souhaite que les 
commentaires abordent cet aspecL De plus. uucune connaissance n'est exi­
gée sur le para\lébsme Cl l'orthogonali té dans l'espace. La seule allusion qui 
est fane à ce sujet, en Cinquième el en Quatrième. est la suivante : .. Ces fro ­
l'aux (représentatiolls en perspective et fabrication d~ patrons) permet/rom 
de consolid~r les ima.ges mentales relatives à des situaûons de parallélisme 
el d'onhogonaliti " , Mais on pourrait penser que cela concerne seulement les 
faces des prismes droilS ou les sections de cône et d. pyramide, donc des 
plans. Or il faut aussi considérer le parallélisme el l'orthogoDalité sur les 
droites de l'espace: les tlhes doivent savoir (et voir) que la hauleur d·u. 
cône ou d'une pyramide esl perpendiculaire 11 la base. '.st-à-dIre 11 toule 
droite du plan de la base passant par le pied de la hauteur, pour utiliser 1. 

théorème de Pythagore. Ils doivent auss i savoir, quand il est question de sec-
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lions de cônes ou de pyramides, qu'un plan sécant l deux plans paraU~les 
détemtine deux droites parai Ries pour utiliser le théorème de Thal~ dans le 
triangle. Ces théorèmes sont utilISés sans jamais aire ., instItutIonnalisés " , 
Devant la pauvreté des commentaires, nous renouvelons avec insislaDce 
nOlfe demande de compléments aux programmes qui explic.tent ces com­
mentaires en proposant d.ve""s approches et des activités variées. 

Le projet de programme de TroISième n'étant pas encore dtflusé, no"-' ne 
pouvons faire aucune: remarque le concernanl. Cependant, comple lenu des 
changements prévus, on pourrait soLlhaÎtcr que l'accent SOit mis, en plus de la 
sphère, sur les solides de révolution avec les notions d'axe de rotation et de 
génératrice, et qu'il soit enfin question omciellement de ces théorèmes sur le 
parallélisme et l'orthogonalité qui sont souvent considérés comme des prére­
quis pour la géométrie dans l'espace en Seconde. Pour ces théorèmes, il faut 
une imprégnation et une maturation suffisante à l'occasion des activités de 
Ifansfert espace-plan en Quatrième et Troisième pour pennellre une Instilu­
lionnalisation " définitive" en début de Seconde. 

Pour résumer, on peut observer que. sur les quatre niveaux du collège, le 
changement de programme le plus imponant est donc la permullltion des 
contenus de Quatrième et de Troisième, en cohérence avec les changements 
en géométrie plane. Cela donne, de façon synthétique, 1. progres>lon suivan· 
le: 

· en SIXIème, on éludie les "carrés" (uniquement des angles drOits) ; 
· en Cinqui~me, on étudie les "droits" (avec quelques angles non drOItS 

dans un plan vertical de front ou horizontal) ; 
· en Quatrième, on étudie les "pointus" ; 
- en Troisième, on étudie les "ronds". 

Cett.: progression va de pair avec une complexité croissanle du volume : 

en si.itme (abc), en cinquième (Sb) ; en quatri~me (t Bh) ; en Ifoisième 

Les moyens de l'enseignement de la géométrie de l'espace 

• La relation Espace-Plan: les dessins 
Ce semit une gageure de faire de la géométrie de l'espace uniquement à 

lravers des représenullions planes, Le recours aux objets, Il leur observation, 
à leur manIpulation esl absolument nécessaire el doil précéder IOUle repré-
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sentalion par des dessins plans qUÎ ne peuvent être interprétés que si on 
connaît déjà ce qui est en train d'être défini. 

On peut distinguer deux sortes de dessins : 
- les schémas qw sont destinés à rassembler l'information , 
- les dessins précis sur lesquels on peut mesurer, qU'OD peut compléter par 

des COnstruC1Jons planes. 

Observer, fabriquer 
Les .cli vités de base , qui sont auss i les plus accessibles aux jeunes 

élè ,'es, consistent 11 observer e t à reproduire un obje t de l'espace par 
construction de figures planes extraites de l'objet, en cherchant sur elui -<:i 
des informations nécessairers ou commodes. Celte observation" dyna­
mique " avcc recberche d'informations [mesures, dénombrement, proprJétls] 
dans le but de reproduire l'objet est primordiale au collège, Mais «ue activi­
té re,te de peu d'mœret si on se contente de pavés droits, 

C'est pourquoi, dès la 
Six.ième, la construc tion 
(reproduction ou inven ~ 

tion d 'un cahier des 
charges) par exemple d'un 
pavé tronqué est une act i ~ 

~~ 
, , h ' 

".: .~ . - --- ., ~ ! -_ . . _- - -
" .'.....-' 

vité riche car ellc néces,ite la construction de Lnlpèz.es rectangles et même. 
éventuellement., d'un parallélogramme nOn rectangle, L'",sernblage puis le 
désassemblage paruel, procurenL des palIons au sen, habituel. 

Dans cc type d'activité, les dessins sonr des dessins-montages, mais les 
protocoles ne nécessilenl pas vraiment de transposition. 

Obsener, schématiser 

Dès qu 'on aborde des objets du meSO ou macco-espacc, on a nécessrure­
ment re<:ours ~ des représentations globales pour y rassembler les informa­
lions données. ou obtenues. 

Les représentations globales que font naturellement les élèves SOnt du 
type schéma, du moUlS dès qu'on s'€came des stéréotypes qu'ils connaissenL 
déjà, scolairement ou socialement. 

La perspective cavalière n'est pas en 
effet" naturelle " pour beaucoup d'entre 
eux, Il n'est pas rare d'observer des dessins 
de cylindres ou de pavés droits par exemple, 

lels Que ceux de la figure ci-contre, 
uLlJ 
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Contrairemem IlUX élèves de Seconde qui, en arrivanl au Lycée sont sus­
ceplibles de connru'1re dtjà, d'une manière plus ou moins imphci le, plus ou 
moiJlS organisée, un c.rtoin nombre de propriétés des objets géométriques el 
pour lesquels le dessin global d'une figure de l'espace est l'occasion d'expli­
citer et de combiner ces propriétés, ce dessin global (perspective cavalière 
par exemple), s'il est imposé d 'emblée au Collège, ",,1 le plus sil! moyen de 
noyer les él~ve, : ils ne s'y retrouvent pas enlft les propriétés du dessin el les 
proprtétés de l'objel dessiné. 

L 'appre ntissage de 1. perspective (cavahère) passe par la prise de 
conscience des propriélés géométriques qui pernl.ttent d'établi r les proto· 
coles de deSSin pour obteuir des dessins-montage" sUr lesquels on pourra 
récup6rer des informations. Les représentations en perspective rte doivent 
donc pas se lirruler 11 un apprentissage mécanique de .. règles" de la perspec­
l ive cavalière, Une bonne image mentale d'un dessin en perspective peul 
consisler à considérer cc dCSSUl comme l'" aboutissement" d'une série de 
photos prises de plus en plus loin el de plus en plus agrandies. Il faUI alors 
montrer le canlClère artitic,eJ, mais plu commode (cons.rvalIon du parallé­
lisme , de rapports de longueurs) de ce lype de représentation. C'est pourquOI. 
dans les activités ~ur les n:préscnl8uons en perspective, il ne fau t pas hésiter 
Il avoir recours au x parall é lo· 
grammes quadrillés . C'est la repré­
sentation plane d'un reclanglo de 
l'espace ; on peut le fournir aux 
élèves loul quad n llé ou leur 

""' 1, ,, , ~ 

/////IH/ ~ 
demander de la quadrille r pour représenter des carrés de CÔlé don né cn leur 
précisant les dimensions du rectangle. Cesl un ouul importanl dans 1. décou­
verte de la conser vation des rapports des longue urs de segments. 
parallèles ; il permel aussi de représenter des figures planes (polygones el 
cerc les) ; il s'intègre dans la recherche de représent.lions planes de 
soudes : pavés, prismes, pyramides, eyllindres el cônes. 

Dessiner 

La conservation du rapport ABIBC lorsque les points A, B et C sont ali­
gnés fou (AB)II(BC») esl une propriété fondamentale de la représentation en 
perspective cavalière ct le souci de son respeci permet d'éVi ter des deSSInS 
aberrants, particulièrement dans les deSSinS Il maln levée. Mais elle peUl don­
ner lieu aussi à des prob lèmes de construction donl une méthode de ré$iOlu ~ 

lion réside cn un " aller-retour" entre Je dessin en pcrspecuve et le dessin en 
\'!"aie grandeur. En voici un exemple. 

BIlNetirr APMEP It' 412 • S6pr.mtHu·OcratJre 1997 
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G' 

U quadriwtêre O'E'F'G ' (figure /) est une repriuntarion en 
perspl!ctn '~ ca"alière du quodrilatère DEFG (dtssin en vraie gran· 
Mur) de la figure 2, 

Construi,. sur w figure 1 w perpendiculaire à la droite (à ') pas­
sant par le point A' milieu d. {G'O'j. lA droite (à') passe par B' au 
tiers de /O'E'} èJ panirde D' et par C' au quan de (F'G '] èJ panirde 
F', 

E 

G 

F' 
figure 1 figure 2 

F 

G G 

figure 3 
F 

figure ./ 

1°) Les rappons sur [D'E'] el [F'G ') pennell.ent de tracer la droite (.o.) sur le 
dessin en vraie grandeur (figure 3). 

2°) Sur le dessin en vraie grandeur, on tmce la perpendiculaire à (.o.) passant 
par A qui coupe (.o.) en H (figure 4). 
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E' 

G' G' 

figu," :; p figur.6 F' 

3°) Sur le dessin en perspective, on repone les longueurs CH et HB sur unc 
demi-drOite issue de C', et On construit le point H' par projection sur 
[B'C') suivant la direction (BB'). 

4°) La droite (A'H') cstl. perpendiculaire cherchée. 

Les patrons 

Le patron oblige à établir des relations entre J'objet physique et sa repré­
sentation .. éclatée " . Les activités sur les patrons développent donc grande­
ment les représentations mentales des objets de l'espace. Elles oe doivent 
donc pas se restreindre à 1. seule réalisation de potrOns d'objets de rumen­
sions données : 
- Associer des de ins de palron et des dessins d'objet.>. 
- Reconnaître parmi des dcs.sins ceux qui sont des patrons d'un objet précis. 

Réalise r un palron en 
pj~ces détachées et 
chercher pluslturs as­
semblages, pour trouver 
quels patrons peuvent 
se dessiner d'un seu l 
tenant sur une feuille de 
dimensions données. 

- Demander aux élèves de 
compléter le dess in d'un 
patron dont Une ou plu· 
sieurs faces manquent. 

DCJO oo 
1/ lNssi'f,t,./4J 

foet tMnquante: 

-

0 
.......... 

1 

- A partir de divers patrons, retrouver les soüdes ou les types de solides cor­
respondants . 
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~ Mentionnons les problèmes de plus cOurte distance entre deux points de la 
surface d'un solide, prob l ~mes qUJ se résolvent en géométrie plane sur un 
pntron (parfois nstucieusement choISi) du solide. 

A propos de la fabricauon de patron, signalons l'eXistence de maténels 
destinés à réaliser des solides à partir d c races polygonales emboîtables. Le 
matériel PLOT était précurseur en ln matière. L'utilisation de tels matènels 
facilite les démarches mentales nécessaires pour passer de l'objet" éclaté" il 
l'objet" massif" . 

.. Les aides pédagogiques 

Des obje15 de " récupération " 

Pour c.an!(:téris~r un type de solide el cn aVOl!" une bonne image mentAle, 
il faut pouvoir l'observer 3U mJlieu d'aultes types de solides, et en paniculier 
des solides" ressemblants ", Ainsi, én Sixième par exemple, lorsuq'on I!ludi~ 
le parallélépipède, il ne faut pas hésiter il présenter aussi des prismes, des 
pyramides ou d'autres solides, et sans en uure les noms . Bien silr, on précise­
ra que l'étude de ccs sollde.; se rera ultérieuremcnt. De m€me en Cinquième, 
la caractérisation des prismes et cyl.indres de révolution devrai t se faire par 
comparaison avec de. pyramides, des cônes, des troncs de pyramide ou de 
cône Ou des cylindres à bases non circulaires. 

Il ne faut donc pas hésiter à récupérer de: boîtes de toutes sones, et Je 
supermarché est un endroit prévilégié pour observer èl se procurer un tel 
matériel. 
- Les boîtes de fromage. donnenL de, c~lindres, d". parallélépipèdes, des 

pnsmes à bases hexagonales ou octogonales. des troncs de pyramide de 
différcmlts dimenSiOns (agrandisscmtnt-réducuon)", 

- Les friandises donnent des prismes à base triangulrute (Toblerone) de diffé­
rentes rumensions, des prismes à bases octogonales non régu~ères (pas­
tilles Vichy) ou dcs cylindres de bases ovalcs .. _ 

- Les boîtes de cho­
colat, à l'approche 
des fêtes, donnent 
des solides des 
plu variés : pyra­
mides. sphères, antiprisme à bases carrées. et bien sûr prismes el cyJindres. 

- Certaines boîtes de glace son t des parallélépipèdes tronqués dans les 
"coins ", 

- Les diffuseurs (lavande, pin , ... ) donnent des sphères, des pyramides, des 

œufs, des hyperboloïdes de révolution. 
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- Le. boites en carton (m~dicaments ou autres) donnent des patrons par 
découpage ou des prismes à base parallélogramme par léger pliage len 
enlevant fond el couvercle). Le fatl de poU vOlt les mettre " à plat " rend 
commode leur rangement. 

Du matériel peu encombrant pour U bien voir" 

Tous ces matériels de récupération, à part le dernier cité, sont encom· 
brants. surtout ~i on veut en avoir assez pour que les élèves puissenl manipu ~ 

1er au moins par groupe de deux ou trois. Voici trois objets que les élèves 
peuvent fabriquer personnellement et qui les aideront grondemen t dans la 
résolution de problèmes portant sur l'un ou l'autre de ce. trois solides. 

• Un eub. anieull 
Vous trouverez en annexe une 

planche permenant d'obtenir un cube 
U évidé U que chaque élève peut fabn · 
quer et avoir à po née de la main 
chaque fois que c'est nécessaire. La 
figure i· cootre montre ce qu 'on 
obtient après avoir fait les découpages 
et ptiages demandés. 

• Un tétraid,." plilIble 

Prendre une 
enve lo ppe au 
fo r mat 
22 x iI (cm) . 
Ap rès avoir 
collé le rabat, 1 a 
couper en deux. 
(figure 1). 
Su r une des 
panies obte­

Figurt' 1 

nues, marquer les plis comme indiqué sur lu figure 2. 

~ --- -';M 

L.:.. _ _ _ _ ~ ~ N 

Figure 2 

Amener M et N en co'lncidence en écartanl l el J. On obtient un tétraèdre 
dont les quatre faces sont idenùques : des triangles isocèles dont la base et la 
hauteur ont la même longueur Il cm. 

On adaplem faci lement le programme de construction pour obtenir un 
tétrulèdre régulier. 

&lNetJnAPMEP ~"'2 · Septerd"o-Octobra t997 
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*' Une iqu~rre dmlS l'espace elillie pyramide démontable 

Pour bien se représenter une perpendiculaire à 
un plan, on peut fabriquer une double ~querre en 
fixant deux équerres par un ruban adM'if. 

Dans la figure ci-contre, l'arête du dièdre est 
posiuonnée perpendiculaire au carton. 

Dans cette figure, On positionne un cmon per­
pendiculairement à une droite dessinée Sur le 
tableau en plaçant l'arête le long de ceue droite. 

Un instrument plus commode est constitué de 
deu" triangles isoc~ l es isométriques en papier fort , 
fendus à moitié selon la bauleur principale ; c'est 
une quadruple équerre, plus stable que la double équerre. 

A 

A B c D D 

Ceue quadruple équerre sera aussI une nide préeieuse dans la résoluuon 
de problèmes sur les pyramides. 

Le matériel audiovisuel 

Les images fixes (dessins en perspective, photos, d iapos (Autour des 
solides - !REM de Poitiers), même proches de la réalilé, sonl déjà des repté­
sentations planes des objets. Et il ne faut pa., croire qu'eUes peuvent se sub­
stituer aux objets eux-mêmes. 11 ne faut pas pour .utant le, proscrire; ilison, 
qu'elles sont une élllpe vers la modéhsation visée. 

Les images animées proposées dans les fi lms sont peUl-être plus 
.. proches ' f des objets réels mais sont ell es aussi des représentation.s de ce~ 
objets. Les logiciels de géométrie (Géospace, Kappa, . .. ) pennetlenl de créer 
des images (objets vlftuels) et d'agir sur elles. n apparaît que ln création 
d'Images n'est pas toujours à la portée de, elève, de collège. En revanche, les 

images étant fabriquées , l'élève peu t utiliser le logiciel pour agir 
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dessus : changement du pomt d. vue, de direction de l'éclairage, représenta­
Lion ma.." ive ou I.taJ1sparente, pa"isage du solide à un patroD ... 

Les films ou les logiciels ne dispensent pas de l'obse ..... ation el de 1. man.­
pulation d'objets physiques. La reconnaissance d'u n hexagone régulier ou 
d'un triangle équila.éral COmme section d'un cube n'est pas évidente. La 
représentation de triangles recUlllg les ou isocèles es t parfois difficile. Aussi, 
l'utilisation de solides réalisés en uges filetées pour pouvoir tendre des 
ficelles ou élasLiques est nécessaire. 

Les solides d. révolution 

Le disque de l'espace et son axe est la figure fonda­
mentale de l'étude des surfaces el solides de révoluoon 
qui sont des assembl.ges de cercle, ou de msques de 
même axe. 

Après l'é tude du cylindre en Cinquième e t ceU. du cône de Quatrième, 
une mise au pomt sur les solîdes de révoluti on ::; eraÎt souhai lable en 
Troisième à l'occasion de l'étude de la sphère. 

L'étude du cylindre, du cône el de la sphère ménterrut un matén el rotatif 
- type tout de pOller ou perceuse - qui permet de rendre vraiment comple de 
ce qu'on appe llo, pour ces types de solides, une g~néra tri ce. 

Moteur 

Axe de 
rotation 

Cylindre 

BWltMIrl APMEP rf 4'2 - SeplfJl11bnt-octotJnJ 1997 

<lne Hyperboloïde 
de révolution 

Sphère 
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Conclusion 

Ce texte ne prétend pas avoir abordé t ou~ les aspects ni tous les pro· 
blèmes de l'enseIgnement de la géomélrie dans l'espace, fi n'a pas été ques­
tion, par exemple, de 1. projection cylindnque, Sans pour autant en faire la 
théorie au collège, elle est un excellent OUlii pour pour introduire la perspec­
lIve cav.hère. Il suffj~ à l'aide d'un rétroprojecteur, de projeter sur un mur 
J'ombre d'un sohde (un cube p.r exemple) réalisé en .. Ji) de rer " . Nous ne 
pouvons que conseiller la lecture de ln brochure APMBP : " Enseigner la 
géomélrie danJ l'espace au coUige et au lycie " réali sée par Bernard 
De,lainville o~ . juslement, il es t question de 1. projection cylindrique. CeUe 
brochure approfondit el complète les éléments de réflexion contenus dans ce 
texte. 
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ANNEXE 
CUBE ARTICULÉ 

Cube articulé de 7 cm d'arête (HG = GC = BC = ... = 7 cm) à découper et à 
plier suivant les instrUCtions ponées sur le dessin, Découper un tel" cube .. 
de préférence sur un s"ppon plastifié. (représenté ici à l'échelle 0,8) 

If ____ ___ __ __ ________ ______ _______ Ci 

---couper 
- - - - - - _. plier l'ers t'intirieur 

.... plier vers J'utérieur 

D c 
f,,-______________ ,E 
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